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du vivant. Ce sont des zones frontières où les conflits, souffrances
non exprimées jusque là, trouvent un moyen d’expression
proportionnel au degré du malaise des animaux. Gare aux
répressions ou suppressions vaccinales ou autres qui trouveront ici
une expression à la hauteur des souffrances encaissées mais non
soldées. Faudra­t­il encore que les animaux de ferme ou plutôt de
rente souffrent longtemps pour qu’on les vaccine sans élaborer un
minimum de cheminement dans la
réflexion sur l’origine des maux ?
Le simple fait que deux remèdes
aussi différents que RHUS TOXICO­
DENDRON et GRAPHITES agissent
sur différents cas d’ecthyma mérite
notre attention.
RHUS TOXICODENDRON indiqué
dans les cas de décollement entre le
derme et l’épiderme correspond à
l’efficience privée d’attention, GRA­
PHITES à la notion d’isolement.
Dans les deux cas les vésicules et
les croûtes existent. Le motif de leur
présence n’est pas du tout le même.

La prise de conscience des Français de la nécessité d'un
environnement sain, d'une meilleure qualité d'alimentation pour
bénéficier et entretenir sa santé dans le meilleur des états, va en
s'accroissant avec le temps.
Cette prise de conscience se traduit par une exigence de plus en
plus forte des consommateurs envers les produits qu'ils achètent.
Or, les produits issus de l’agriculture biologique répondent aux
attentes de ces derniers. Certes, un élevage biologique signifie une
meilleure harmonie entre l’agriculture et la nature, mais cette
démarche implique des engagements stricts de la part des éleveurs
pour soigner leurs animaux.
Les remèdes homéopathiques trouvent tout naturellement leur place
dans la palette d'outils mis à leur disposition.
Si un des grands avantages de ces médicaments est l’absence de
résidu dans le lait ou la viande, il ne faut pas oublier la formidable
capacité de ces derniers à soigner. Les résultats thérapeutiques
peuvent être rapides et surprenants. Ils contribuent à optimiser le
travail de l’éleveur et l’aident à atteindre son objectif, sachant bien
entendu qu'il vaut mieux toujours prévenir ... que guérir.
L'homéopathie, une médecine d'avenir ? Nous en sommes
convaincus et militons depuis de nombreuses années pour la
diffusion, l'utilisation de cette médecine qui a fait ses preuves. Et
que l'on ne nous parle pas de Placébo ... une vache ne ment pas,
ne simule pas, ne réagit pas de manière artificielle.
Nous vous laissons en prendre connaissance dans ce
numéro entièrement dédié à cette médecine
alternative ...
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« Nul n'a besoin d'utiliser autre chose
que son simple bon sens, à condition
de ne pas laisser ligoter ce bon sens
par les préjugés du temps présent»
Rodolf Steiner (1861­1925)
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Eleveur dis moi qui tu es ...

«Maladies de troupeau, Maladies de l’élevage» ou «Eleveur, dis­moi qui tu
es, je te dirai comment souffrent tes bêtes». Cet ouvrage aborde la mise
en œuvre de l’homéopathie uniciste dans les troupeaux ou collectivités à
travers la symbolique : "Le conflit du mal de vivre des animaux est aussi
celui de l’élevage et la maladie peut se révéler être le mal à dire" (citation
extraite de la revue Biodynamis numéro 74).
Rappelons que l’homéopathie uniciste en application de la loi de similitude,
vise à ne traiter un problème clinique qu’avec l’usage d’un seul remède à
la fois.
Quelques extraits du livre permettront la présentation de ce travail.
HOMEOPATHIE : MEDECINE MESSAGERE ;

La notion d’énergie vitale désaccordée ou réaccordée tel un instrument
de musique, notion propre aux vitalistes, non mesurable, vient déranger ou
entraver tout progrès scientifique tenant du quantifiable. Les animaux ou
les cheptels qui font fi de ce genre de considérations peuvent ou ne
peuvent pas digérer ou assimiler les nutriments proposés, et acceptent (ou
refusent les traitements mis en jeu à un point tel qu’ils reconstruisent ou
non) leur flore digestive, qu’ils reconquièrent (ou non) leur potentiel de
défense en phase infectieuse. L’organisme, et par là l’immunité globale,
est une sorte de carte mémoire où toute l’antériorité vient s’inscrire avec
les aléas de la vie. Mal ou bien, mais encore mieux, peu ou prou. Cette
notion qui dérange car elle n’a pas rencontré d’explication est encore tout
à fait valable afin de mieux saisir la totalité d’une perturbation. La mise en
œuvre d’une consultation homéopathique bien conduite avec une
anamnèse étayée permet à l’homéopathe d’aboutir à une prescription
unique faisant le tour de l’ensemble de l'aspect clinique y compris le
relationnel entre l’éleveur et le cheptel considéré.
GENERALITES ET ANALYSES DES MALADIES
CUTANEOMUQUEUSES. L'ECTHYMA DES PETITS RUMINANTS
Définition : L’ecthyma se caractérise par une éruption cutanéomuqueuse
des petits ruminants sur l’une ou plusieurs des régions suivantes de
l’organisme (mamelle, museau, peau des flancs, vulve, canons sur les

extrémités). L’aspect des lésions est fort variable (croûtes, vésicules,
pustules), n’a aucun lien avec la gravité de l’épidémie et ne permet
pas d’identifier le remède utile.
Un peu de Symbolique, s’il vous plaît, dans une civilisation où la
chèvre « doit pisser le lait». Et l’expression n’est pas de nous ! Qu’est
ce que la mamelle, le museau, ou les lèvres ?
Les lèvres, celles par laquelle la chèvre vient sentir ou lécher son petit
dès les premiers instants de vie, petit qu’on lui interdit depuis que le
CAEV s’est mêlé d’être parmi les chèvres.
Le museau, celui par lequel l’animal reçoit ses aliments, donnés, triés,
confectionnés si possible avec respect : L’organe de l’échange.

Les lèvres vulvaires sont aussi
celles de l’amour. Ah tiens, cela fait
trois, quatre, cinq générations de
chèvres que les mères, support de
la génétiques, sont fécondées par
la canule de l’inséminateur. Les
chèvres ou brebis productrices
n’auraient que des droits restreints
face à l’amour ! Ou pas de droit du
tout.
Lors de nos consultations
collectives, il serait peut être
souhaitable d’envisager une
répression ou suppression de la
sexualité. Dans ce monde de
jouissance effréné, la sexualité de
nos animaux serait peut être
contingentée, mesurée, limitée,
distribuée avec parcimonie.
La mamelle, lieu privilégié de

l’échange entre la mère et l’enfant deviendra pour l’animal laitier
l’organe du don : Je donne à mon éleveur ce que j’ai de meilleur en
l’échange du gîte et du couvert. Cet élément de symbiose qui lorsqu’il
sera totalement déréglé nous autorisera un peu de recul dans des
mammites à taux cellulaire atypique sans modification du lait.
Les maladies affectant la peau ou les muqueuses constituent un
avertissement du subconscient vers le conscient parmi la messagerie
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